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I>A VAIJ.ÉK DK L'OUTAOUAIS.

Shanley, croyoïis-iioiis, rciulrail inutile le canal lio la Ghuto
à lUondeau et deux milles de canal à Carillon. On en porte le coftt

à 8400,000.

Il est aussi question de reconstruire l'écluse de Ste.Anne el d'ap-

profondir le cIkmiuI qui y conduit.

La navigation est pins diflicile dans ia partie ^upérienre de î'Ou

laouais, on, à l'exception des glissoires qui ne servent qu'à la des-

cente du bois, on n'a pas eni-or<! créé de voies artificielles pour

tourner les rafiides. Cept.Midant, les bateaux à vapeur d'un faible

tirant d'eau naviguent maintenant sur certaines sections jusqu'au

Tlocber Capitaine, et il n'est pas impossible qu'ils s'avancent

encore plus loin. Jusqu'à cette année, ils ne dépassaient pas le rapide

(les deux Joachlm.

Il parait que le couvernenent a l'intention, cennndant, de corn*

mencor l'aniôlioration do la partie supérieure de la rivière en fai-

sant construire à la chute de la Culbute, en amont de l'Ile des

Allumettes, sur la rive nord de rOutaoviais. de grandes écluses en

bois semblables à celles que l'on exécute h Grenville. îl est à

désirer que celle amélioration se fasse, et ne soit (jne le ooinmen-

cemenl de travaux plus importants pour rendre l'Ontaouais

navigable, sur tout sou parcours, depuis l'embouchure delà rivière

Matawan.

Les excursions dans le haut de l'Outaouais commencent à deve-

nir de mode et avant longtemps les touristes s'y rendront en grand

nombre. On s'embarque à bord du bateau à vapeur, à Aylmer, à

neuf milles de la capitale, et on franchit ainsi, tout en subissant de

temps à autre les inconvénients du " portage," environ cent cin-

quante milles, à travers l'un des pays les plus pittoresques (jne l'on

puisse voir. La nature offre sur tout le trajet une série de

tableaux extrêmement riches et variés, qui se déroulent en un long

panorama. Sur la verte bordure de la forêt se détachent de temps

à autre de jolis eltlorissants villages, tels que Pembrooke, Portage

un Fort et autres.

II

COLONISATION ET AGRICUI.TIJBE.

Le ca clère physique de la région de l'Outaouais est fort divers.

La conlitie qui s'étend des deux côtés de la grande rivière, n'a pres-

que aucune simililude topographique. La rive sud est en général


